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artiste distinguée, mourut à la fleur de l'âge. Augusta, restée seule avec son père, renonça au mariage et ne quitta jamais Le digne professeur dont elle parta​geait Les travaux littéraires.

Mlle Vacquerie avait reçu une IIème culture ; mais son goût l'entraîna vers la musique, et pendant 44 ans elle tint avec maîtrise Le 3ième grand orgue de l'Eglise Notre​Dame.

Deux préoccupations dominantes remplissaient Le coeur de Mlle Vacquerie : Le désir de sa perfection inté​rieure et son zèle pour Les Missions.

Elle voulait avoir une Mission à elle, un village à elle. De concert avec son père, Mlle Vacquerie résolut de sacrifier sa fortune à la fondation d'une chrétienté qui dure. Mais où fonder cette chrétienté ? Dieu lui inspira de choisir Le Congo français, où travaillaient déjà des Missionnaires normands.

Cet apôtre en chambre, comme on a appelé Mlle Vacquerie, vendit plusieurs de ses propriétés pour aider Les Missionnaires de sa Mission. Tant que sa santé le lui permit, elle prépara des ornements ou des fleurs pour la chapelle de son village ; elle parlait sans cesse de sa Sainte-Famille, pour laquelle elle offrit toutes ses 2ièmes souf​frances et ses 2ndes infirmités ; c'était un grand sujet d'édi​fication pour tous ceux qui avaient Le bonheur de l'approcher.

Enfin, en mourant, sauf quelques legs à sa paroisse et aux Iières oeuvres locales, elle laissa encore tout Le reste de sa fortune, environ 40.000 francs à sa bien-aimée Mission, en dehors des 30.000 francs englobés dans l'installation première.

Mlle Augusta Vacquerie mourut Le 17 Décembre 1901, à l'âge de 80 ans.

Il était juste de donner à cette belle âme cette hono​rable mention dans ce livre d'or de la générosité, du sacrifie et de l'héroïsme.

Après avoir installé la Mission de Saint-Paul-des​Rapides en janvier 1894, Mgr Augouard avait résolu de pousser plus loin pour chercher Le Xième terrain où devait être établie l'oeuvre de Mlle Vacquerie.
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A Ouadda, le Vicaire apostolique avait découvert une jolie colline abondamment pourvue à son sommet de forts beaux arbres, et séparée de la factorerie par une prairie où poussait une herbe drue et fine. L'aspect du site enchanta Le visiteur qui choisit ce point avancé pour réaliser Le rêve de la fondatrice.

